
Radioprotection 2004 

Vol. 39, no 3, pages 389 à 402 
DOI: 10.105 I/radiopro:2W010 

Article 

Incidents de radioprotection signalés 
a l’ex-OPRI en 1998 et 1999 

C. CHALLETON-DE VATHAIRE’, P. BOISSON2, E. DUBUQUOY3, 
M. BOURGUIGNON4, M. VALER04, A. BIAU’ 

RÉSUMÉ 

ABSTRACT 

(Manuscrit reçu le 1” octobre 2002, accepté le 22 mcii 2004) 

En 1998 et 1999, 160 incidents susceptibles d’avoir entraîné une exposition externe 
ou interne de travailleurs ou de membres du public et ayant fait l’objet de mesures 
eüou d’estimations individuelles ont été signalés a l’ex-OPRI, organisme dont une 
partie a fusionné avec l’Institut de protection et de sûreté nucléaire (IPSN) en 2002 
pour former I’IRSN. Cette étude décrit les caractéristiques de ces incidents en 
termes de lieu de survenue, circonstances de découverte et conséquences prévisibles 
ou réelles. L’analyse statistique de ces évènements montre une grande diversité des 
lieux de survenue, les principaux secteurs étant l’industrie nucléaire (57 % des 
incidents), les laboratoires de recherche (19 %)et le secteur médical (14 %).Au total, 
369 personnes ont été concernées par ces 160 incidents et parmi celles-ci, 305 pour 
des suspicions de contamination, 54 pour celles d’irradiation et enfin 10 pour une 
suspicion de contamination et d’irradiation concomitantes. Les mesures réalisées ont 
confirmé la contamination chez la moitié des personnes concernées. En ce qui 
concerne le risque d’irradiation, sur 64 personnes susceptibles d’avoir été exposées, 
34 ont reçu une dose non nulle, supérieure à 50 mSv pour quatre d’entre elles. 
Compte tenu de la fréquence des incidents de contamination, il serait souhaitable de 
développer des études spécifiques sur les radionucléides concernés, en particulier 
ceux utilisés dans les laboratoires de recherche et dans le domaine médical afin 
d’améliorer l’expertise en cas d’incident dans ces secteurs. 

Radiation protection incidents concerning individuals reported to OPRI hetween 
1998 and 1999. 
Between 1998 and 1999, 160 incidents with possible consequences in terms of 
external or internal exposure of workers or memhers of the public and with recorded 
estimation and/or measure of exposure were reported to the former French public 
radiation protection institute ‘‘Oflice de protection contre les rayonnements 
ionisants”. This study describes the characteristics of these incidents in terms of 
place and circumstances of discovery and possible or confirmed consequences. Tbere 
was a hroad diversity in the place of discovery, 57% in nuclear industry, 19% in 
research lahoratories and 14% in medical facilities. As a whole, 369 persons were 
concerned by these 160 incidents, 305 were susceptible to he contaminated, 54 to be 
irradiated and 10 presented the two susceptibilities. Measures confirmed the 
internal contamination for I l 2  persons. Arnong the 64 persons susceptible to he 
irradiated, 34 received a dose, and 4 a dose higher than 50 mSv. Due to the high 
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frequency of contamination incidents, it would be necessary to emphasize studies 
focused on radionuclides used in research laboratories and medical facilities in order 
ta improve expertise in these sectors. 

1. Introduction 

Dans le domaine de la radioprotection de l’homme, l’expertise de 1’IRSN est 
sollicitée lors de la survenue d’incidents susceptibles d’entraîner la contamination 
et/ou l’irradiation de travailleurs professionnellement exposés mais aussi de 
personnes du public. Afin d’améliorer cette expertise, il est essentiel de savoir 
quels sont les incidents susceptibles de survenir et quelles en sont les conséquences 
potentielles en termes de niveaux d’exposition. L’exploitation des données de 
l’ex-Office de protection contre les rayonnements ionisants (dont une partie a 
fusionné avec l’Institut de protection et de sûreté nucléaire en 2002 pour former 
l’Institut de radioprotection et de sûreté nucléaire) et de son prédécesseur le SCPRI 
(Service Central de Protection contre les Rayonnements Ionisants), présente dans 
ce domaine un intérêt particulier puisque pendant plus de 25 ans, les incidents de 
radioprotection susceptibles d’entraîner l’irradiation et/ou la contamination 
accidentelle d’une ou plusieurs personnes lui ont été signalés. Tous ces incidents 
ont fait l’objet de synthèses annuelles regroupant les différentes catégories 
d’incidents et présentées dans les rapports de 1’OPRI. Cependant, aucune synthèse 
n’a encore été faite sur les conséquences en termes d’exposition pour les individus 
impliqués dans ces incidents. La présente étude se propose de faire ce bilan sur 
deux années. 1998 et 1999. 

Seuls les incidents impliquant directement des individus et ayant donné lieu à 
des mesures d’activité, directes ou indirectes, et/ou à des estimations 
dosimétriques individuelles ont été retenus pour cette étude. Ce type d’incidents 
ne représente qu’une minorité de ceux signalés à 1’OPRI dont la plupart ont 
concerné des anomalies de fonctionnement des installations (par exemple, des 
baisses de débit de ventilation) qui n’impliquaient pas directement des individus. 

2. Analyse des incidents 

2.1. Description générale 

Au total, au cours des années 1998-1999, 160 incidents survenus en France et 
ayant fait l’objet de mesures et/ou d’estimations dosimétriques individuelles ont 
été signalés à 1’OPRI. Ces 160 incidents ont concerné 369 individus. La majorité 
de ces incidents (91 soit 57 %) sont survenus dans l’industrie nucléaire dont 57 
dans des centres nucléaires de production d’électricité. Les autres incidents se sont 
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Figure 1 -Lieu de survenue des incidents. 
Incidents locaîion. 

produits essentiellement dans des laboratoires de recherche (3 1 incidents, soit 
19 %) et dans le secteur médical (22 incidents, soit 14 %). Parmi les 16 incidents 
restants, 8 sont survenus dans l’industrie non nucléaire, 2 dans une déchettene ou 
une société de récupération, 1 au domicile d’un particulier, 3 dans les transports 
et 2 sur des sites appartenant à l’armée. La figure 1 illustre cette répartition. Ce 
large éventail de lieux de survenue reflète la diversité des secteurs concernés, 
notamment autres que l’industrie nucléaire. 

Les incidents découverts lors de contrôles systématiques (portiques de sortie de 
zone contrôlée, surveillance dosimétrique externe, analyses radiotoxicologiques) 
ont été inclus dans l’étude même s’il n’a pas été possible de trouver l’origine de 
l’exposition. Les circonstances de découverte des incidents sont de deux types : 
lors d’un événement reconnu (par exemple le bris d’un flacon contenant une 
source non scellée dans un laboratoire de recherche) ou à la suite de résultats de 
mesure anormalement élevés. 

Nous avons choisi d’exclure les incidents concernant un grand nombre 
d’individus dont le poids dans les statistiques auraient été trop importants. Ainsi, 
nous avons exclu l’affaire des << wagons de Valognes n survenue en 1998 et 
l’incendie du camion transportant des détecteurs de fumée contenant de 
l’américium survenu en 1999. De même, nous n’avons pas considéré huit incidents 
ayant donné lieu à des évacuations des bâtiments réacteurs des centrales 
nucléaires, deux survenus en 1998 et six en 1999. Nous avons également exclu 
trois incidents survenus hors de France en 1999. 
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2.2. Zncidents survenus dans l'industrie nucléaire 

2.2.1. Circonstances de découverte 

Au cours de la période d’étude, 91 incidents sont survenus dans ce secteur. Compte 
tenu de la fréquence des contrôles dans l’industrie nucléaire et de la sensibilité des 
appareils de détection de la radioactivité, la plupart de ces incidents (57 soit 63 %) 
ont été découverts lors de la recherche systématique de contamination individuelle 
ou environnementale, le plus souvent à l’aide des portiques situés en sortie de 
zone, ou lors du déclenchement d’une alarme de détection de la radioactivité 
ambiante. Lorsque l’incident donnait lieu à un événement reconnu (25 incidents 
soit 27 %), il s’agissait essentiellement de pertes de confinement avec dispersion 
d’une source ou d’un milieu contaminé. Pour neuf incidents, I’OPRI n’a pas eu 
connaissance précise des circonstances de leur découverte. 

2.2.2. Conséquences recherchées 

Les 91 incidents survenus dans l’industrie nucléaire ont concerné 187 travailleurs. 
Le tableau 1 décrit le type d’exposition suspectée, les investigations réalisées chez 
les travailleurs et leurs résultats. Parmi ces travailleurs, la grande majorité (177, 
soit 94,l %) étaient susceptibles d’avoir été contaminés, 9 (4,8 %) d’avoir été 
irradiés et 1 (0,6 %) d’avoir été à la fois contaminé et irradié. 

2.2.3. Incidents de contamination 

Les 177 travailleurs susceptibles d’avoir été contaminés ont tous subi des examens 
pour évaluer leur niveau de contamination. Les examens ont été réalisés soit par 
mesure anthropogammamétrique soit par analyse radiotoxicologique des selles 
et/ou des urines. Au total, l’analyse radiotoxicologique des urines a été réalisée par 
l’exploitant pour 113 individus. L’exploitant a adressé à 1’OPRI la moitié des 
urines de 104 individus pour réaliser une mesure d’intercomparaison. Par contre, 
seules 21 analyses des selles sur 69 réalisées par l’exploitant ont donné lieu à une 
intercomparaison. En ce qui concerne les anthropogammamétries, 4 travailleurs de 
l’industrie nucléaire sont venus à 1’OPRI pour une intercomparaison. Au total, 
63,8 % des individus susceptibles d’être contaminés ont bénéficié d’une analyse 
des urines. Les incidents restants étaient dus à des radionucléides pour lesquels une 
analyse des selles était plus adaptée ou concernaient des contaminations externes 
sans qu’une contamination interne ait été mise en évidence lors des contrôles 
anthropogammamétriques. 

Ainsi, les investigations réalisées ont confirmé l’existence d’une contamina- 
tion interne chez 95 des 177 travailleurs concernés, soit 53,7 %. 
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TABLEAU 1 

Incidents survenus dans l’industrie nucléaire. 
Incidents in the nuclear industry. 

(a) Type d’exposition 

irradiation 

Contaminatm 

Mixte (irradidtion + Lontamination) 

Total 

9 (4,X 96) 

177 [W,1 90) 

1 (0.6 %) 

187 

(h) Qpe d’investigations réalisées 

Dosiinétrie film 

Rosimé<rie opérationnelle 

Anthrop»gainmaméirie OPRl 

Anthmpogammm&rie exphifruit 

Analyse radiotoxicologique des urines OPRI 

Analyse rodioloxicologique des urines exploitaflt 

Analyse radiotoxicologique des selles OPRI 

Analyse radiotoxicoiagique des selles expWtant 

8 

7 

4 

142 

1 03 

112 

20 

68 

(c) Résuliats des investigations 

Resattats Nocnbre d’individus 

Irradiation externe confirmée 

Contamfnatim interne confmn& 

Exposition mixte confirmée* 

* Pour ]‘irradiation. 

2.2.4. Incidents d’irradiation 

Les quatre incidents susceptibles d’avoir entraîné des irradiations ont concerné 
neuf personnes. Toutes ont bénéficié d’une dosimétrie par film réglementaire, sauf 
pour un travailleur qui avait égaré son dosifilm. L’irradiation externe a été 
confirmée chez six travailleurs sur neuf ; la dose mesurée était faible, inférieure à 
5 mSv, à l’exception d’un travailleur pour lequel une dose de 340 mSv à 
l’organisme entier a été mesurée. Pour deux individus, dont celui qui avait égaré 
son film, le dosimètre opérationnel s’est avéré défaillant. 

2.2.5. Incidents susceptibles de donner lieu à des irradiations 
et à des contaminations 

Dans l’industrie nucléaire, un seul incident avait été initialement suspecté d’avoir 
provoqué à la fois une contamination interne et une irradiation. Il s’agissait d’une 
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contamination vestimentaire. Les investigations n’ont cependant pas confirmé 
l’existence d’une contamination interne. La dose externe reçue par le travailleur au 
niveau de la malléole interne a été estimée à 131 mSv. 

2.3. Incidents survenus dans les laboratoires de recherche 

2.3.1. Circonstances de découverte 

Parmi les 160 incidents signalés en 1998-1999, 31 se sont produits dans des 
laboratoires de recherche. Dans ce secteur, l’incident le plus fréquent est la 
dispersion d’une source non scellée, par exemple lors de la manipulation d’un 
flacon contenant une solution radioactive. 

2.3.2. Conséquences recherchées 

Les 3 1 incidents signalés dans des laboratoires de recherche ont impliqué 83 per- 
sonnes. Le tableau II décrit le type d’exposition suspectée, les investigations 
réalisées chez les sujets concernés et leurs résultats. La plupart de ces incidents 
avaient pour conséquence possible une contamination interne des sujets. Globale- 
ment, 72 % des sujets (61 sur 83) étaient susceptibles d’avoir été contaminés et 
27 % (22 sur 83) d’avoir été irradiés. Aucun cas d’exposition mixte n’était 
suspecté. 

2.3.3. Incidents de contamination 

La figure 2 montre la répartition des radionucléides impliqués dans les 28 incidents 
de contamination survenus dans les laboratoires de recherche. Les radionucléides 
les plus souvent en cause sont ceux qui font l’objet de la majorité des demandes de 
surveillance radiotoxicologique de routine dans ce domaine d’activité (Challeton- 
de Vathaire et al., 1998). Il s’agit du tritium, du carbone 14, du phosphore 32, du 
soufre 35 et de l’iode 125. Les autres radionucléides ayant donné lieu à un incident 
étaient l’iode 131, le nickel 63, l’europium 152, le phosphore 33, l’uranium 234 et 
238 et le plutonium 238 (un cas chacun). Deux incidents ont impliqué plusieurs 
radionucléides. 

Les 61 individus susceptibles d’avoir été contaminés ont tous bénéficié d’une 
analyse radiotoxicologique urinaire réalisée à 1’OPRI. Cet examen n’a confirmé la 
contamination que chez huit individus. Parmi ceux-ci, trois présentaient une 
contamination interne par de l’iode 125, un par du soufre 35, un par du carbone 14 
et trois par de l’uranium. Un travailleur a bénéficié d’une analyse des selles qui a 
confirmé une contamination par du plutonium 238. 

394 RADIOPROTECTION - VOL. 39 - N o  3 (2004) 

Article published by EDP Sciences and available at http://www.edpsciences.org/radiopro

http://www.edpsciences.org/radiopro


INCIDENTS DE RADIOPROTECTION SIGNALÉS À L’EX-OPRl EN 1998 ET 1999 

TABLEAU II 
Incidents survenus dans les laboratoires de recherche. 

Incidents in research laboratories. 

(a) Type d’exposition 

Type d’exposition Nomka d’individus (5%) 

Irradiation 

Contamination 

Total 

22 (27 9‘0) 

61 (73 %j  

83 

(b) Type d’investigations réalisées 

intwtigations Nombre d’individus 

Dovrnetne film 

m i m e u r e  opérationnelle 

Anthropogdmrnametrie OPRI 

Anthropogammamétne k a s  OPRT 

Analyse tadiotoxicologique des urines OPRI 

Analyse &otQxlcologlque des unnes hors OPRl 

Analyae radiotoxicologique des ?elles OPRI 

Analyse radddiotoxsohogiqw des selles hors OPRl 

(cj Résultat des investigation? 

R6suitai Nombrv d’individus 

Irradiation externe confirrnér 

Chtamination inleme çonfrrmée 

lY122 

9/61 

2.3.4. Incidents d’irradiation 

Parmi les trois incidents susceptibles d’avoir provoqué des irradiations, deux sont 
survenus dans des laboratoires de physique et ont impliqué chacun un travailleur. 
Les sources en cause étaient d’une part une source scellée de césium 137, d’autre 
part des matériaux contaminés par du cobalt 60. Le troisième incident est survenu 
dans un laboratoire de biologie et a impliqué 20 personnes, leur exposition résultait 
de la présence d’une source de radium << oubliée D dans un placard. 

Sur les deux individus qui travaillaient dans des laboratoires de physique, l’un 
portait un dosifilm ayant enregistré une dose << corps entier N de 3 mSv. Les doses 
reçues localement au niveau des mains des deux travailleurs ont été estimées 
comprises entre 50 et 400 mSv. 

Les vingt personnes susceptibles d’avoir été exposées à une source de radium 
ont bénéficié d’une reconstitution dosimétrique. La dose estimée a été considérée 
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Figure 2 -Nombre d’incidents de Contamination en fonction du radionucléide impliqué dans les 
laboratoires de recherche. 
Number of incidents of contamination in research laboratohs function of the radionuclide 
concerned 

comme nulle pour trois d’entre elles, inférieure à 5 mSv pour cinq, comprise entre 
à 5 et 20 mSv pour huit, entre 20 et 50 mSv pour cinq et supérieure à 50 mSv pour 
deux d’entre elles. 

2.4. Incidents survenus dans le milieu médical 

Parmi les 22 incidents survenus dans le secteur médical, 9 ont eu pour cadre un 
service de médecine nucléaire, 7 des laboratoires d’analyse médicale, 2 un service 
de radiothérapie externe, 1 un service de curiethérapie et 1 un cabinet dentaire. 
Pour les 2 incidents restants, le type d’activité exercée n’était pas précisé. 

2.4.1. Circonstances de découverte 

Parmi les 22 incidents, 16 ont donné lieu à un événement reconnu. Dans 13 cas, il 
s’agissait de la perte de confinement d’une source non scellée, dans deux cas du 
dysfonctionnement d’un émetteur de rayonnements ionisants et dans un cas du 
dysfonctionnement d’un système de protection. Les six incidents restants ont été 
découverts à la suite d’une mesure de surveillance de routine, que ce soit par 
analyse radiotoxicologique des urines (4 incidents), sur un dosifilm réglementaire 
(un incident) ou lors d’un contrôle de contamination surfacique (un incident). 
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TABLEAU III 
Incidents survenus dans le secteur médical. 

Incidents in medical facilities. 

(a) Q p e  d’expmition 

Typ d’mpxiuon Nombre d’individus‘(%) 

Irradiatioii 

Contamination 

Total 

I O  (l4,7 70) 

5x @5,3 %) 

68 

(b) Type d’investigations réalisées 

Dosimérrie film 

Dosirnétrie op5rationnclle 

Anihropogammamétrie OPRI 

Anthropogammamétrie hors OPRI 

Analyse radiotoxicologique des urines OPRI 

Analyse radiotoxicologique des urines hors OPRI 
Analyse radiotoxicologique des selle? OPRI 

Analyse radiotoxicologique des seiles hws OPRI 

(c) Résultai des investigalions 

I O  

O 

O 

t 

56 

O 

O 

O 

Irradiation externe confirmée 5/10 

Contamination i n m m  confmnée 11% 

2.4.2. Conséquences recherchées 

Les 22 incidents signalés dans le milieu médical ont impliqué 68 personnes. Le 
tableau III décrit le type d’exposition suspectée, les investigations réalisées chez 
les personnes concernées et leur résultats. Globalement, 85,3 % des personnes (soit 
58 sur 68) étaient susceptibles d’avoir été contaminées et 14,7 % (soit 10 sur 68) 
d’avoir été irradiées. Aucun cas d’exposition mixte n’était suspecté. Comme dans 
les laboratoires de recherche, la prépondérance du risque de contamination par 
rapport au risque d’irradiation s’explique par la perte de confinement lors de la 
manipulation d’une source radioactive non scellée. 

2.4.3. Incidents de contamination 

Dans le milieu médical, le radionucléide le plus souvent impliqué dans les 
incidents susceptibles de donner lieu ii des contaminations est l’iode 13 1. Les 
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Figure 3 -Nombre d’incidenis en fonction du radionucléide impliqué dans le milieu médical. 
Number of incidents in medical faciliîies funetion of the radionuclide concerned. 

autres radionucléides sont les mêmes que ceux manipulés dans les laboratoires de 
recherche (tritium, carbone 14, iode 125, phosphore 32), auxquels s’ajoutent le 
strontium 89 et le thallium 201 utilisés dans les services de médecine nucléaire. La 
figure 3 illustre la distribution des 18 incidents de contamination en fonction du 
radionucléide impliqué. 

Sur les 58 personnes susceptibles d’avoir été contaminées, 56 ont bénéficié 
d’une analyse radiotoxicologique des urines à I’OPRI (un flacon n’a pas été 
retourné) et une d’une anthropogammamétrie. Parmi ces 58 personnes, les mesures 
urinaires ont montré une contamination interne chez sept d’entre elles. Les 
radionucléides responsables de cette contamination étaient l’iode 13 1 (trois 
personnes), l’iode 125 (une personne), le carbone 14 (une personne), le thallium 
201 (une personne) et le strontium 89 (une personne). 

2.4.4. Incidents d’irradiation 

En ce qui concerne les quatre incidents susceptibles de donner lieu à des 
irradiations, la source était dans deux cas un émetteur de rayons X, dans un cas du 
césium 137 utilisé en curiethérapie et dans un cas un générateur électrique de 
18 MV. 

Ces incidents ont impliqué dix travailleurs. Tous bénéficiaient d’une 
dosimétrie par film réglementaire. Les résultats ont confirmé l’irradiation chez 
cinq travailleurs. Deux travailleurs avaient reçu des doses inférieures à 1 mSv. Les 
doses reçues par les trois autres travailleurs étaient de 34, 41 et 55 mSv. 
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2.5. Incidents survenus en dehors de l’industrie nucléaire, 
des laboratoires de recherche et du secteur médical 

Parmi les 16 incidents signalés en dehors de l’industrie nucléaire, des laboratoires 
de recherche et du secteur médical, huit sont advenus dans l’industrie non 
nucléaire, deux dans le secteur des déchets, un au domicile d’un particulier, trois 
dans les transports et deux sur des sites militaires. 

2.5.1. Circonstances de découverte 

Parmi les 16 incidents signalés, huit ont été découverts suite à de 
dysfonctionnements et quatre suite à des mesures. Pour les quatre incidents 
restants, 1’OPRI n’a pas eu connaissance précise des circonstances de leur 
découverte. 

2.5.2. Conséquences recherchées 

Les 16 incidents signalés ont impliqué 3 1 personnes. Le tableau IV décrit le type 
d’exposition suspectée, les investigations réalisées chez les personnes concernées 
et leurs résultats. Parmi celles-ci, 9 étaient susceptibles d’avoir été irradiées, 
13 d’avoir été contaminées et 9 d’avoir été irradiées et contaminées. Pour deux 
incidents, les renseignements concernant les investigations réalisées n’étaient pas 
disponibles. 

2.5.3. Incidents de contamination 

La nature des sources impliquées dans les huit incidents était très variée. Il s’agis- 
sait d’américium, d’uranium, de thorium, de carbone 14, d’iode 125 et 131. Pour 
deux incidents, la source n’était pas documentée. Parmi les treize personnes 
susceptibles d’être contaminées, sept ont bénéficié d’une analyse radiotoxicologi- 
que des urines à I’OPRI et deux d’une anthropogammamétrie. Les investigations 
réalisées ont confirmé la contamination pour une personne. Le radionucléide 
responsable de cette contamination était le carbone 14. 

2.5.4. Incidents d’irradiation 

Les 6 incidents susceptibles de donner lieu à des irradiations sont tous survenus en 
milieu professionnel et ont concerné neuf travailleurs. Parmi ceux-ci, cinq ont 
bénéficié d’une dosimétrie réglementaire, complétée pour l’un d’entre eux par une 
dosimétrie opérationnelle. Les quatre autres travailleurs, qui n’étaient pas affectés 
à des travaux sous rayonnements ionisants, ont bénéficié d’une estimation 
dosimétrique à partir des éléments recueillis sur les circonstances de l’incident. 
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TABLEAU IV 
Incidents survenus en dehors de l’industrie nucléaire, des laboratoires de recherche et du secteur 

m éd i c a 1. 
Incidents outside nuclear industry, research laboratories or medical hciiities. 

(a) Type d’exposition 

Irradiation 9 (29 %) 

(b) n p e  d’inveîtigations réaliyeeî 

Dosimétrie film 5 

O 

Analyse radiotoxicologique de? urine? OPRI I I  

O 
Analyse radiotoxicologique des O 

(c) Résuitdt de$ investigation? 

Irradiation externe confirmée 419 

Exposition mixte confirmée 019 

Ces mesures, ou ces estimations, ont conclu a une irradiation chez quatre 
travailleurs, inférieure à 2 mSv chez trois d’entre eux. Pour un travailleur utilisant 
un appareil de gammagraphie, la dose était de 2,4 mSv (dosimétrie film). 

2.5.5. Incidents susceptibles de donner lieu à des irradiaîions 
et à des contaminations 

Deux incidents susceptibles de donner lieu a une exposition mixte sont survenus, 
l’un au domicile d’un particulier et l’autre dans le secteur des transports. Dans les 
deux cas, il s’agissait de radium 226. Ces deux incidents ont concerné neuf 
personnes. Parmi celles-ci, cinq ont bénéficié d’une anthropogammamétrie et 
quatre d’analyses radiotoxicologiques urinaires à 1’OPRI. Ces investigations n’ont 
pas confirmé les contaminations. 
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3. Discussion et conclusion 

La liste des incidents de radioprotection signalés à l’ex-OPRI pendant la période 
d’étude (1998-1999), ne saurait être exhaustive. Ils représentent cependant au 
niveau national l’expérience la plus large pendant la période d’étude puisqu’ils 
concernent l’ensemble des applications des rayonnements ionisants, que ce soit 
dans l’industrie nucléaire, l’industrie non nucléaire, les laboratoires ou le secteur 
médical. 

Tous secteurs d’activité confondus, le nombre de personnes susceptibles d’être 
contaminées s’élevait à 305, celui de celles susceptibles d’être irradiées a 54 et 
celui de celles susceptibles d’être à la fois contaminées et irradiées a 10. Si l’on 
compare les deux années de la période d’étude, le nombre de personnes Concernées 
était en augmentation, passant de 163 en 1998 à 206 en 1999. 

En ce qui concerne le risque d’irradiation, près de la moitié des personnes 
Concernées (35 sur 64) avaient effectivement été irradiées lors de l’incident. Les 
doses étaient loin d’être négligeables puisque pour 1 1 personnes la dose organisme 
entier mesurée ou estimée dépassait 20 mSv voire 50 mSv pour quatre d’entre 
elles. Trois personnes présentaient par ailleurs des irradiations localisées au niveau 
d’un membre entraînant des doses comprises entre 13 1 et 400 mSv. Le nombre 
élevé de personnes effectivement irradiées est dû à un incident où 17 personnes ont 
été irradiées par une source de radium méconnue. 

Concernant le risque de contamination, le nombre de personnes susceptibles 
d’être contaminées, si l’on inclut celles présentant la double susceptibilité, était 
de 3 15. Les investigations réalisées ont confirmé l’existence d’une contamination 
interne dans 35,6 % des cas (1  12/3 15). Le pourcentage de travailleurs présentant 
une contamination interne confirmée était élevé dans l’industrie nucléaire (53,7 % 
des cas) car les incidents étaient le plus souvent découverts, en l’absence 
d’événement notable, à la suite d’une mesure de contamination corporelle par des 
portiques situés en sortie de zone contrôlée. 

La description dans cette étude des caractéristiques des incidents (< tout 
venant D signalés en 1998 et 1999 apporte plusieurs informations. La première 
information concerne la dispersion des lieux de survenue des incidents. Si l’on 
considère le nombre de personnes concernées par ces incidents, la moitié l’a été en 
dehors de l’industrie nucléaire. En particulier, la fréquence des incidents survenant 
dans l’industrie non nucléaire avait déjà été signalée pour la série publiée en 1999 
par l’unité de radiopathologie de l’Institut Curie (Cosset et al., 1999). 

Cette étude montre par ailleurs que la grande majorité des incidents concerne 
des risques de contamination et non des risques d’irradiation. La gestion de ces 
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incidents nécessite souvent une réponse très rapide, que ce soit pour la mise en 
route du recueil des excréta ou pour la réalisation d’examens anthropogammamé- 
triques dans le cas des radionucléides à vie courte, mais également pour la pres- 
cription éventuelle d’un traitement spécifique ou non du contaminant. De plus, le 
nombre relativement important de personnes concernées dans les laboratoires de 
recherche et dans le secteur médical démontre la nécessité d’améliorer les connais- 
sances sur les contaminations survenant dans ces secteurs. Le développement 
d’études spécifiques sur les radionucléides utilisés dans les laboratoires de recher- 
che, mais aussi dans le domaine médical, est nécessaire pour permettre d’améliorer 
l’expertise en cas d’incident dans ces secteurs. En particulier, une meilleure 
connaissance des cinétiques de rétention etiou d‘excrétion de ces radionucléides 
doit permettre d’affiner les modèles permettant de calculer les activités incorpo- 
rées à partir des mesures in vivo etiou in vitro. Ces modèles pourraient être utilisés 
pour étendre la sélection des radionucléides traités dans la publication 78 de la 
CIPR (ICRP, 1998) à des isotopes responsables d’incidents en dehors de l’indus- 
trie nucléaire. 11 faut cependant noter que les accidents professionnels entraînant 
des conséquences cliniques répertoriés dans le rapport 2000 de I’UNSCEAR 
étaient des accidents d’irradiation (UNSCEAR, 2000). 
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